
Des outils pour communiquer
et informer le grand public

Pasto, le journal Des P'tits bergers

Publié à l’échelle du massif, ce journal permet de toucher un 
public large et varié par l’intermédiaire des enfants : familles, 
habitants des villes et des campagnes, visiteurs des alpages 
ou simples curieux… 

Les services pastoraux ont été le relais auprès des structures 
d’accueil (centres de vacances, maisons thématiques,  
coopératives…), des écoles, des partenaires institutionnels, des  
offices de tourisme... Ils ont également diffusé ce numéro 
à l’occasion des manifestations de l’été et de l’automne 
comme les journées d’accueil en alpage, les randonnées  
découvertes, les foires… 
Les maisons du pastoralisme des Régions Rhône-Alpes et 
PACA ont également été des relais de diffusion importants : 
Maison du berger de Champoléon, Maison des alpages de 
l’Isère, Maison de l’alpage de Servoz, Chalet du Cormet, 
Maison du Salève…

Les derniers numéros ont été diffusés en tant que supplément 
gratuit du bimestriel Alpes Magazine. 
Le journal “Pasto” est également reconnu comme étant un véri-
table outil de médiation culturel. Ainsi, il est désormais beaucoup 
utilisé par les guides conférenciers, les animateurs nature, les 
accompagnateurs en montagne (…) lors de diverses animations. 

Ce journal est édité avec les Editions Bayard, Nature et  
Territoire (éditeur spécialisé dans les publications pour la  
jeunesse) depuis 2008 dans le cadre du Réseau PASTOR’@lpes. 
Destiné aux publics de 7 à 77 ans, il fait découvrir le monde de 
l’alpage et du pastoralisme de montagne à travers différentes 
rubriques.

Tous les numéros disponibles sur :
www.echoalp.com/pasto-journal.html

agenDa De l'économie alPestre

Chaque printemps, un 
nouvel “Agenda de  
l’économie alpestre” a 
été édité. Celui-ci ré-
pertorie tous les évè-
nements majeurs de 
valorisation du pas-
toralisme en Drôme, 
Isère, Savoie et Haute 
Savoie mais également dans les Bouches du Rhône, Alpes de 
Haute Provence, Alpes Maritimes, Cantal, Var, Hérault, Vallée 
d’Aoste, Cantons de Vaud, Valais et Fribourg. Edité en 10.000 
exemplaires, cet agenda a été diffusé à une large échelle,  
notamment par l’intermédiaire des Unions Départementales 
des Offices de Tourisme et Syndicats d’Initiative (UDOTSI). 
Toutes ces manifestations ont également été annoncées sur 
le site internet www.echoalp.com. 

Cet agenda a également été l’occasion de communiquer 
auprès du grand public sur l’implication de la Région Rhône 
Alpes et de la CIMA sur le thème du pastoralisme.

P o r t r a i t

Depuis 4 ans, Daniel rejoint chaque été un alpage isérois sur lequel il garde 
pendant 3 à 4 mois 250 à 300 bovins allaitants et génisses. N’étant pas issu du 
milieu agricole, « un désir profond de vivre différemment » l’a poussé à suivre 
une formation de berger/vacher d’alpage suite à laquelle il trouvera cet 
emploi par le bouche-à-oreilles. Il est aujourd’hui salarié d’un groupement 
pastoral constitué de 10 éleveurs qui mettent leurs moyens en commun 
pour embaucher le berger et gérer l’alpage.

Berger
bovins allaitants

Qualités requises

Savoir-faire

7h00 Lever.

7h30 Départ du chalet, tournée à pied sur l'alpage pour faire le 
tour des différents lots d'animaux (jusqu'à 10 lots), repérage 
des interventions éventuelles à prévoir (soins, clôtures à 
réparer, vêlages…), distribution du sel à la main.

14h00 Repas et repos, puis surveillance des bêtes depuis un point 
stratégique aux jumelles.

17h30 Intervention sur les animaux ou les clôtures repérés le matin 
(utilisation du quad pour gagner du temps).

21h00 Repas et repos.

Journée type de travail

Saisonnalité du métier

• Manipuler les bovins dans de bonnes conditions 
de sécurité et de respect du bien-être animal ;

• Diagnostiquer et soigner les pathologies 
éventuelles  ;

• Connaître et anticiper le comportement des 
vaches ;

• Connaître les besoins zootechniques des 
bovins pour adapter la conduite pastorale ;

• Concevoir et mettre en place un plan de 
pâturage à l'échelle de l'alpage ;

• Mettre en place et entretenir des systèmes de 
contention (clôtures, cages de contention…) ;

• Organiser sa vie en montagne (faire du bois, 
descendre faire des courses…) ;

• Prendre en compte les autres usagers de 
l’alpage.
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Financé par

Société d'Economie Alpestre
de la Haute-Savoie

de la Haute-Savoie
Société d'Economie Alpestre

En Haute-Savoie : Société d'Economie Alpestre de Haute-Savoie (SEA74)        www.echoalp.com
En Savoie : Société d'Economie Alpestre de Savoie (SEA73)        www.echoalp.com
En Isère : Fédération des Alpages de l'Isère (FAI)       www.alpages38.org
En Drôme : Association Départementale d'Economie Montagnarde de la Drôme (ADEM26)
      www. adem26.wordpress.com

Pour plus d'informations, contactez le service pastoral de votre département.

• Patience et calme pour conduire/soigner 
les bêtes ;

• Capacités d’adaptation et d'anticipation 
(gestion de l'herbe, des aléas…) ;

• Bonne condition physique ;

• Capacité de remise en question, même au 
bout de plusieurs années d'expérience ;

• Etre débrouillard et autonome.

N.B : En début de saison le berger est occupé quasiment toute la journée à mettre 
en place les clôtures, nettoyer les abreuvoirs et accueillir les troupeaux qui arrivent 
petit à petit. En fin de saison, il s'agit davantage de rassembler les bêtes avant la 
descente d'alpage.

Le berger passe 3 à 4 mois sur l'alpage selon les années, cette période varie 
en fonction de la pousse de l'herbe au printemps et la météo à l'automne. 
De janvier à mai, il part dans le Sud (Alpes-Maritimes) où il garde un autre 
troupeau de 30 bovins pour le compte d'un autre Groupement Pastoral. Le 
travail consiste alors à conduire les bovins pour entretenir les pare-feux. 
Entre ses contrats saisonniers, Daniel doit trouver d'autres activités (3 
mois en fin d'année), ce qui ne lui a jamais réellement posé de problème 
car il est prêt à rechercher du travail dans d'autres domaines (agnelages 
ou intérim).


